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• Les sons se déclinent en voyelles et en 
consonnes ; 

• Les consonnes sont des bruits alors que les 
voyelles sont en quelque sorte des sons 
musicaux qui donnent aux consonnes un 
prolongement et en permettent la prolongement et en permettent la 
prononciation (Essayez de prononcer une 
consonne ou une suite de consonnes sans 
voyelles).

• Il faut donc toujours  au moins une voyelle 
pour accompagner une consonne. 



• Il ne faut pas confondre son et lettre.

• Le son est ce qui est réellement prononcé alors 
que la lettre est le signe graphique qui sert à le 
représenter, à l’écrire.

• Il arrive qu’un même son soit représenté par • Il arrive qu’un même son soit représenté par 
plusieurs graphies, exemple : 

- pour les voyelles : mère, mai, tête pour le son 
[�]

- pour les consonnes : qualité, calme, choléra, 
karaoké pour le son [k]



• Les voyelles peuvent être représentées soit 
par un signe graphique simple ou composé : o, 
ô, au, eau, œ, e, eu.

• Les consonnes également :  s, sc, ss ; t, th ; f, 
ph ; k, ch, qu, cq ; g, gu. Certains sons 
étrangers ont nécessité des adaptations gh/rhétrangers ont nécessité des adaptations gh/rh
pour غ, dh pour ض ظ th ,ذ pour ث, tch de 
tchad, tchador. Le français a eu par ailleurs 
recours à des signes comme ch (chose) et gn
(montagne) pour noter ces sons qui 
n’existaient pas en latin.



• Il arrive aussi qu’un même son ait des 
prononciations différentes selon son contexte 
d’apparition : phénomène de liaison les amis, 
d’enchaînement un homme, d’environnement 
phonétique [s] entre deux voyelles qui se phonétique [s] entre deux voyelles qui se 
prononce z.

• Certains sons, voyelles ou consonnes peuvent, 
pour diverses raisons, s’écrire et ne pas être 
prononcés :



• Le e dit muet, exemple : une pente abrupte, une masse 
compacte, bouleverser. Ne pas se fier à son oreille, 
apprendre a écrire le mot.

• Il se trouve à la fin de certains mots de la langue  
française, particulièrement dans les finales en -ie, -aie, -ue, 
-oie, -oue, -eue.

bougie, librairie, prairie, écurie, modestie, superficie, 
pharmacie.
bougie, librairie, prairie, écurie, modestie, superficie, 
pharmacie.

baie, craie, monnaie, plaie, raie.

avenue, bienvenue, étendue, rue, tenue.

joie, oie, proie, soie, voie.

joue, moue, roue, boue.

banlieue, lieue, queue.



Le e muet peut aussi être placé à l'intérieur d'un mot.

remerciement

paiement

éternuement

Dévouement

Le e est muet dans les finales en -re.

Noms en -oire : auditoire, laboratoire, territoire, baignoire, balançoire.

Noms en -aire : anniversaire, estuaire, salaire, molaire.Noms en -aire : anniversaire, estuaire, salaire, molaire.

Adjectifs en -oire : illusoire, méritoire, provisoire, respiratoire.

Adjectifs en -aire : alimentaire, nucléaire, polaire, solaire, volontaire.

Noms en -ure : capture, coiffure, mesure, murmure, ordure.

Noms en -ore : carnivore, flore, folklore, incolore, omnivore.

Noms en -are : fanfare, gare, guitare, mare, phare, rare.

8Noms en -aure : dinosaure, minotaure.



Le z de ez (au Moyen-âge, ts (et -ds) s'est écrit 

par la ligature z, ce qui explique les 

conjugaisons à la 2e personne du pluriel : la 

finale -atis du latin est devenue -ets et s'est 

écrite -ez. De même, le latin adsatis a donné écrite -ez. De même, le latin adsatis a donné 

adsates, asats, asets, et donc asez ou assez.) ;

le r de er (notamment des infinitifs) ; le d de 

laid ; le ts de mets



Les consonnes muettes

Le b est muet à la fin d’un mot : plomb

Le c idem : banc

Le d idem : laid

Le g idem : rang

Le h est muet au début d’un mot : l’habitation ; de même au milieu
d’un mot pour empêcher la rencontre de deux voyelles : cohue,
véhicule. Il existe aussi un h dit aspiré qui se comporte comme une
consonne pleine et ne nécessite pas la suppression d'une voyelle etconsonne pleine et ne nécessite pas la suppression d'une voyelle et
l’ajout d'une apostrophe.

Le l muet idem : fusil

Le p muet idem : trop (il est aussi muet dans un mot comme
sculpter).

Le s muet idem : très, amas

Le t muet idem : plat

Le x muet idem : mieux, yeux, choix



Les accentsLes accents



Le ë s’employait aussi pour indiquer qu’il ne se prononce pas (ciguë, exiguë). Avec la 

réforme de 1990, il se place sur la voyelle qui doit être prononcée (cigüe, exigüe).

Remplace une consonne d’une ancienne graphie (chêne vs chesne ; âme vs amne ; rhône vs rodanus)

Résultat de la réduction d’un hiatus par l’effacement d’une voyelle ayant entraîné l’allongement de la 

voyelle suivante (âge vs aage ; rôle vs roole)







Quelques exercices







Donner dix homonymes dont le signe de différentiation est 

l’accent circonflexe

exemple : (matin : début du jour) vs (mâtin : gros chien)


